
 

 

 

 

 

 

 
 

A Son Excellence Mr. CYRIL RAMAPHOSA  
Président de la République de l’Afrique du Sud 
Union Buildings, Government Avenue 
Private Bag X1000, PRETORIA, 0001 
 
Concerne : La crise Congolaise est d’abord politique, identitaire et interne. Elle a besoin 

de la solidarité africaine plutôt que des interventions militaires. La solution 
reste politique et entre congolais.  

 
 
Excellence Monsieur le Président,  
 
1. Je m’adresse à votre auguste Autorité en ma qualité de Coordonnateur d’une 
révolution populaire représentée par l’Alliance Fleuve Congo (AFC) dont l’ambition est de 
restaurer la normalité démocratique en République Démocratique du Congo par tous les 
moyens conformes à l’article 64 de notre Constitution. La proximité historique du peuple 
Sud-africain avec le peuple congolais est la justification ultime de la présente 
correspondance pour les exigences de solidarité, de fraternité et de confiance qui nous 
incombent mutuellement depuis des décennies.  
 
2. De la même manière que vous avez combattu l’Apartheid avec ses corollaires de 
séparatisme des peuples et de racisme, incarnés en son temps par les régimes antiques et 
inhumains, les tares teigneuses de la gouvernance de Monsieur Felix TSHISEKEDI 
TSHILOMBO, heurtent l’humanité toute entière et troublent horriblement la nation RD-
congolaise.  
 
3. L’oppression du peuple et de l’élite politique, le tribalisme institutionnalisé, la 
mauvaise gouvernance, la discrimination, les détournements de deniers publics, le 
gangstérisme d’Etat et les dernières érosions électorales en République Démocratique du 
Congo, ont adultéré notre démocratie et enterré notre vivre-ensemble.  Monsieur 
THILOMBO a infantilisé la justice et en a fait son outil de puissance personnelle et son arme 
de chantage au service de la terreur. Le sort réservé à toute l’élite politique en 
contradiction avec son régime c’est, au mieux, la prison ou l’exil, et au pire, la mort.  
 

 

 

Alliance Fleuve Congo 

   Le Coordonnateur 
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4. A titre illustratif, nous comptons à ce jour les cas suivants : L’assassinat du juge 
Raphaël Yanyi, des généraux Delphin KAHIMBI et Timothée MUKUNTO KIYANA ainsi que 
le carnage de plus 150 Wazalendo à Goma par la Garde Républicaine en aout 2023. Le cas 
emblématique en date est celui du Ministre honoraire et député national Chérubin 
OKENDE.  

 

5. Concernant ce dernier cas, l’opinion congolaise en général et la famille du disparu 
sont traumatisées et choquées par les conclusions fantaisistes rendues par le Procureur 
Général près la Cour de Cassation telles que communiqués en date du 29 février à Kinshasa 
par la justice congolaise. Cette République Far West qui a crucifié la Constitution et 
embouti les normes républicaines, devient un épouvantable danger pour le peuple, pour 
la région et pour l’humanité.  
 
6. Les dernières révélations de fraudes électorales coupablement planifiées, 
orchestrées, imposées et mises en œuvre par une architecture électorale tribale, ont 
corrompu toutes les règles de justice, de droit et d’équité démocratique. En République 
Démocratique du Congo, « IL N’Y A PAS EU ELECTIONS ». Un imposteur s’est 
institutionnellement auto-proclamé « président élu » au terme d’un spectacle immoral 
de bourrage d’urnes en faveur d’une fraude électorale rébarbative. monsieur Tshilombo 
a systématiquement violé la Constitution ; il a cambriolé le processus électoral et 
chambardé notre Etat-Nation au point que toutes les institutions électives de la 
République souffrent d’un déséquilibre social et d’une représentativité inégale au profit 
d’un seul espace géographique et linguistique.  
 

7. Ce spectacle a fini par donner la triste impression que la voie des élections n’est 
plus l’option salutaire pour le peuple. Raison pour laquelle, Monsieur Tshilombo ne 
mérite ni de siéger à vos côtés dans les assemblées des Chefs d’Etat, ni les honneurs 
républicains réservés aux dirigeants de votre rang.  
 
8. L’imbroglio et les dissentiments qui règnent au sein du régime de Monsieur 
Tshilombo dont le mépris manifeste vis-à-vis du peuple congolais l’a conduit à décider 
d’une nomination électorale préférentiellement à sens unique et à tous les niveaux des 
scrutins en lieu et place d’une compilation régulière des résultats électoraux. De toute 
l’histoire de la démocratie classique et de la gouvernance électorale de l’humanité, jamais 
une élection n’a donné lieu à pareil embrouillamini dans un contexte d’extrême pauvreté 
du peuple contrastant avec une opulence excessive des dirigeants. Le perdant des 
élections de 2023 a été proclamé gagnant.   
 
9. Organisé en toute impertinence constitutionnelle, le scrutin s’est déroulé, sans 
désemparé en sept (7)  jours du 20 au 27 décembre 2023 alors que la loi électorale en 
exige un seul jour. Ces élections doivent être rescindées et abrogées. Un président et des 
députés issus de fraude sont illégitimes, délictueux et répréhensibles par le peuple.  
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10. Telle est la principale raison de la présente missive, celle de vous sensibiliser à un 
désengagement consciencieux d’un régime aux abois que le peuple congolais a décidé de 
répudier inexorablement avec la plus grande énergie.  
 
Excellence Monsieur le Président,  
 
Notre révolution constitutionnelle (art. 64) et biblique (1 Samuel 22 : 2) vise :   

- La refondation de l’Etat suivi du retour à l’ordre constitutionnel et du 
rétablissement de la normalité démocratique ;  

- La pacification, l’unification et la restauration de l’intégrité territoriale ;  
- La réconciliation nationale, le vivre-ensemble et la cohésion intercommunautaire ;  
- La décrispation du climat politique.  

 
11. Ainsi, d’un Etat défaillant, nous voulons créer un Etat moderne vivant en harmonie 
communautaire et en paix avec tous ses voisins au cœur de l’Afrique et faire de notre pays 
une terre d’opportunité (Business-land).  
 
12. L’Alliance Fleuve Congo (AFC) apporte une réponse holistique et de manière 
définitive à la problématique de l’insécurité en RDC en garantissant le vivre-ensemble 
entre toutes les communautés du pays : Kongo, Luba, Mongo, Hunde, Nande, Tutsi, Hutu, 
Nyanga, Kano, Kumu, Gegere, Lendu, Hema, Balubakat, Chokwe, Ngala, Ngbandi, Bashi, 
Bavira, Lugbara etc. Nous considérons en effet que nous n’avons pas d’autre choix que de 
vivre ensemble, en harmonie et en paix.  
  
13. Toutes ces motivations courageuses s’inscrivent dans un combat noble que le 
peuple s’est héroïquement approprié, celui de chasser le totalitarisme de Monsieur 
Tshilombo.  
 
14. Contrairement à Monsieur Tshilombo dont l’irresponsabilité troublante se traduit 
invariablement par le mensonge d’Etat, la manipulation, la propagande  et le non-respect 
de la parole donnée et des engagements pris, nous pouvons vous assurer, Excellence, que 
l’Alliance Fleuve Congo (AFC), est une révolution politique qui prône une stabilité 
holistique de l’Etat et une dignité démocratique de l’homme. La République que nous 
allons fonder sera bâtie sur des valeurs de liberté, d’égalité, d’équité et de stabilité pour 
tous sans discrimination aucune.  
 
Excellence Monsieur le Président,  
 
15. Permettez-nous de vous exprimer notre embarras suite à l’engagement des Forces 
de défense sud-africaines dans les hostilités qui nous opposent au régime illégitime de 
Kinshasa. Prendre part aux combats, prêter mains fortes aux forces qui visent 
l'extermination d'une partie de la communauté nationale par une épuration ethnique qui 
est savamment mise en œuvre dans toutes les institutions de la république et au sein des 
communautés locales, cela traduit la volonté manifeste de participer au génocide d'un 
peuple.  
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16. Au regard de la précipitation avec laquelle l’Afrique du Sud, à travers votre autorité,   
prend parti à ce conflit congolo-congolais, l’AFC considère que les causes profondes de 
cette crise vous échappent et que votre Autorité a été induite en erreur. Dans ce 
contexte, designer les membres de notre Alliance comme étant de nationalité étrangère 
procède de la manipulation, du mensonge et de la propagande.  
 
17. Nous ne sommes pas en guerre, ni en rébellion mais NOUS SOMMES UNE 
REVOLUTION CONSTITUTIONNELLE. Ceux qui se battent contre Monsieur Tshilombo sont 
bel et bien des fils du pays, ressortissants de toutes les provinces, affectés chacun par la 
dépravation gouvernementale de Kinshasa où la démocratie et la Constitution sont 
foulées aux pieds au profit d’un prétendu principe messianique du « salut du peuple ».   

 
18. Au demeurant, des informations en notre possession renseignent que VOTRE 
ENGAGEMENT DANS LA COALITION MILITAIRE AVEC KINSHASA SERAIT MOTIVÉ PAR DES 
INTÉRÊTS MINIERS PARTICULIERS.  L’AFC en est bouleversée.  
 
Pour votre gouverne :  
 

a) Claironnant aux quatre coins de la planète dans une campagne de manipulation 
propagandiste sur une prétendue augmentation du budget de la défense nationale, 
il est malheureusement établi que Monsieur Tshilombo a aligné une bande 
d’affairistes pour absorber ledit budget à travers un système de prédation sous 
forme de commissions et de retro commission au détriment des Forces Armées de 
la République Démocratique du Congo (FARDC).  

 
b) Cette mafia part du système d’acquisition opaque du matériel et d’équipements de 

défense en passant par la surfacturation et le gonflement des effectifs des troupes, 
au détriment des soldes et primes des militaires. Il a intentionnellement affaibli les 
Forces Armées au profit des mercenaires et forces étrangères qu’il rémunère 
grassement alors que le soldat congolais broie du noir et manque tout équipement. 

 
c)  Au nom de l’effort de guerre, les opérateurs économiques sont drastiquement 

traqués les uns de contribution financière obligatoire et les autres, des surtaxes 
exagérées en violation des textes légaux et règlementaires. Les fonds collectés sont 
détournés à travers toute la chaine mise en place par Monsieur Tshilombo. Vous 
comprendrez que cette guerre orgueilleuse est un business et source 
d’enrichissement sans cause ;  
 

d) Monsieur Tshilombo a rassemblé les génocidaires des Forces de Défense et de 
Libération du Rwanda (FDLR) dans sa garde personnelle, dans les sites miniers et 
sur le front de guerre sans se soucier des risques d’extermination des populations 
qui en découlent ciblant principalement des TUTSI Congolais ;  
 

 
 
 

e) Monsieur Tshilombo a tribalisé les Forces armées en opérant des mises en place et 
des affectations sélectives qui frustrent la cohésion au sein de notre outil de 
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défense et brisent l’esprit de corps. Faut-il vous rappeler qu’en plus des FARDC, il a 
créé une milice tribale (FORCES DU PROGRES) dont il se sert pour traquer les 
opposants, piller leurs patrimoines et intimider le peuple. Tout récemment, il s’est 
servi de la même milice pour attaquer les installations des chancelleries 
occidentales ainsi que le patrimoine de la Mission des Nations-Unies pour la 
Stabilisation en République Démocratique du Congo (MONUSCO) ;   

  
f) Monsieur Tshilombo traite son propre peuple d’étranger et surtout de RWANDAIS 

lorsqu’il parle des TUTSI CONGOLAIS. Il en a fait son discours de campagne dont le 
venin touche particulièrement les Swahiliphones. L’un des candidats à l’élection 
présidentielle de 2023 en a été la principale victime. En considérant les troupes de 
l’Alliance Fleuve Congo comme des étrangers (Rwandais) et à retirer de la RDC, 
Tshilombo remet gravement en cause l’identité de ses propres compatriotes. Notre 
révolution étant nationale, elle englobe toutes les sensibilités ethniques et 
communautaires du pays, y compris des citoyens congolais qui parlent la langue 
Kinyarwanda. Cette confusion entretenue délibérément au sommet de l’Etat 
autour de la question identitaire et surtout de la langue Kinyarwanda fait de 
Monsieur Tshilombo un acteur dangereux pour la cohésion nationale et le vivre-
ensemble. 
 

g) La guerre animée par  Monsieur Tshilombo n’est pas un réflexe souverainiste de la 

RDC mais un stratagème lucratif propre à lui et sa famille biologique dans l’objectif 

d’occuper tous les gisements miniers de la République à travers une vente à la 

sauvette des terres rares. En parcourant l’ensemble des sites miniers du Congo-

Kinshasa, vous vous rendrez compte que de l’Ituri au Lualaba, en passant par 

Rubaya (Nord-Kivu), tous les sites miniers sont occupés par la famille présidentielle. 

h) Monsieur Tshilombo s’amuse de triturer ses interlocuteurs à travers le monde en 
leur distribuant quelques libéralités financières ou minières tout en leur riant au 
nez d’avoir réussi à contenir la pression internationale et surtout à acheter la 
certification des fraudes électorales dont il se prévaut, toute honte bue !   

 
Excellence Monsieur le Président,    
 
19. La RDC vient de connaitre une saison électorale bancale dont la fabrication des 
résultats ôte toute crédibilité aux institutions de la république. D’où les raisons pour l’AFC 
de se poser les questions suivantes :   

 
a) Etes-vous, Excellence, satisfait d’appuyer et d’accompagner un régime illégitime et 

prestidigitateur des élections juste pour des intérêts miniers ?   
b) Etes-vous personnellement confortables d’aligner des troupes sud-africaines dans 

une entreprise de guerre destinée à tuer les congolais dans un conflit congolo-
congolais?  
 

 
c) Etes-vous à l’aise d’aligner vos soldats côte à côte avec des génocidaires FDLR, 

partenaires de premier ordre du régime de Kinshasa ?   
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Fait à Rutshuru, le  05 mars 2024  

d) Etes-vous ignorants que certains peuples de l’Est du Congo-Kinshasa souffrent 
atrocement de discrimination ethnique depuis des décennies et qu’ils sont en droit 
de revendiquer leurs avantages constitutionnels ?  

e) Etes-vous confortables de soutenir un régime de criminels économiques, de 
braqueurs des ressources nationales et de délinquants politiques ?  

 
20. Nous rappelons à votre particulière attention que le Peuple Congolais garde en 

mémoire deux grands souvenirs historiques avec l’Afrique du Sud :   
 L’ancien Président Nelson Mandela, figure internationale très respectée et héros 

africain, facilita la rencontre entre M’zee Laurent-Désiré KABILA et le Maréchal 
MOBUTU en mai 1997 ;  

 L’ancien Président THABO MBEKI fut au cœur de la concrétisation du Dialogue de 
Sun-City le 19 avril 2002 qui scella le Pacte Républicain à travers le dialogue inter-
congolais. C’est ce pacte républicain que vient de briser Monsieur Tshilombo qui 
servait de pilier à notre démocratie constitutionnelle et cimentait notre cohésion 
nationale.  

 
21.  Compte tenu de ce qui précède, nous croyons que ceux qui soutiennent ce régime 

de Tshilombo sont véritablement du mauvais côté de l'histoire et nous ne souhaiterions 
pas vous voir jouer ce rôle. 
 

22. C’est pour cela que nous, Alliance Fleuve Congo, nous embarrassons d’entrer en 
confrontation militaire directe avec nos frères Sud-Africains. Mais si d’aventure, l’on nous 
y obligeait, nous nous réservons le droit de nous défendre.  
 
Veuillez agréer, Excellence Monsieur le Président de la République, l’expression de notre 
haute considération.  
 
 
 
 

 
Corneille Nangaa Yobeluo 

                  Alliance Fleuve Congo (AFC) 

                                                                                    Le Coordonnateur 

 
 

E-mail: alliancefleuverdc@gmail.com, Tél : +254 71 682 4304 
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   Copies pour information a :  
- Parlement Sud-Africain ;  
- Partis politiques Sud-Africains ;  
- Société Civile  Sud-Africaine ;  
- Syndicats Sud-Africain ; 
- Confessions religieuses Sud-Africaines ; 
- Organisations des étudiants Sud-Africains ; 
- Médias Sud-Africains. 


